
BIENNE L’ancien stade aurait dû être détruit dans les meilleurs délais. Il survivra encore 
quelques années grâce à l’association Terrain Gurzelen. L’espace va progressivement se 
muer en un immense centre socioculturel autogéré. Du jamais vu à Bienne.  PAGE 4

Une association s’offre 
la Gurzelen pour Noël
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4  BIENNE

ENGAGEMENT CITOYEN L’ancien stade de foot a droit à une nouvelle vie. Une association va y 
développer des projets temporaires. On prévoit d’y faire du tennis ou de planter des patates  

La Gurzelen est morte, vive la Gurzelen!
JULIEN BAUMANN 

Dans la grisaille hivernale, les 
tribunes à l’abandon du vieux 
stade ont des allures de vaisseau 
fantôme égaré dans la brume. 
L’ancien antre du FC Bienne, 
aujourd’hui bon pour la casse, 
va pourtant retrouver progressi-
vement des couleurs dès le dé-
but de l’année prochaine grâce à 
l’association Terrain Gurzelen. 
Cette dernière vient de signer 
un contrat avec la Ville pour une 
utilisation provisoire des lieux 
durant trois ans. Et les projets ne 
manquent pas: cinéma, biblio-
thèque, ateliers, studio d’enre-
gistrement, cuisine, court de 
tennis, champ de pommes de 
terre et jardins communautai-
res sont autant d’idées qui ont 
germé dans la tête des membres 
de l’association. Si le Conseil 
municipal avait déjà annoncé 
ne pas vouloir démolir les infra-
structures dans l’immédiat et 
donner son accord à une utilisa-
tion temporaire, il n’avait pas 
encore présenté les détails du 
projet. Les autorités et les mem-
bres de cette nouvelle associa-
tion ont dévoilé leurs intentions 
hier lors d’une conférence de 
presse sur place. 

Nouvelle expérience 
Le conseiller municipal Cédric 

Némitz n’a pas hésité à parler 
d’une «équipe de fous» pour il-
lustrer avec humour l’ampleur 
des ambitions de l’association. 
«On avait décidé que tout cela se-
rait détruit. Mais à Bienne, il y a 
toujours des surprises. Il y a le po-
tentiel pour que des choses éton-
nantes se passent et il était impor-
tant pour nous que cet espace 
immense puisse vivre encore quel-
ques années», s’est réjoui le di-
recteur de la Formation, de la 
culture et du sport. 

Terrain Gurzelen, dont l’enga-
gement est entièrement béné-
vole, aura le droit de disposer 
des lieux à condition de régler 
les frais d’électricité, d’eau et de 
chauffage. Selon Matthias Ru-
tishauser, qui s’occupe des finan-
ces de l’association, le budget an-

nuel avoisinera les 20 000 fr. Il 
compte principalement sur des 
dons et éventuellement une 
campagne participative de re-
cherche de fonds sur internet 
pour boucler les comptes. La 
Ville estime à maximum 
15 000 fr. la facture à payer cha-
que année. L’ancien stade, qui 
doit à terme faire place à un nou-
veau quartier d’habitations, de-
vait être rasé rapidement par 
crainte que des vandales ou des 

squatteurs ne s’approprient les 
lieux. «C’est une chance et un 
merveilleux complément pour no-
tre engagement socioculturel», a 
déclaré Isabelle Althaus, la res-
ponsable de l’encouragement de 
l’enfance et de la jeunesse avant 
d’ajouter: «De tels projets provi-
soires existent dans d’autres villes, 
mais c’est une nouvelle expérience 
pour Bienne.» 

Cette utilisation prévoit de 
s’intégrer aux besoins du quar-

tier et de la ville. Le chantier 
des enfants pourra notamment 
s’y installer. Des collaborations 
sont prévues avec le collège de 
la Champagne et une fête de 
quartier doit être organisée ce 
printemps pour présenter les 
nouvelles activités aux habi-
tants. Les espaces pourront être 
investis dès le début de l’année, 
mais les idées vont prendre vie 
par étapes. «Les projets sont 
dans nos têtes. Il faudra encore 

du temps pour les réaliser», a ex-
pliqué Olivier Rossel, membre 
de l’association. Il a également 
précisé que toutes les contribu-
tions étaient les bienvenues: 
«Si quelqu’un a besoin d’un 
demi-terrain de foot, il peut s’an-
noncer.» 

«Encore de belles années»  
Cédric Némitz a tenu à souli-

gner l’importance de tels enga-
gements citoyens. «J’aimerais 
insister sur le fait que la logique 
du Conseil municipal est d’être 
partenaire des initiatives de la 
population, d’être ouvert à ce 
genre de propositions et, si possi-
ble de les soutenir.» Quant au 
caractère temporaire du projet, 
l’élu y voit une occasion de re-
bondir au gré des besoins et des 
possibilités. «Le provisoire, ça 
s’arrête, mais pour recommencer 
avec d’autres personnes et dans 
d’autres lieux.» 

Reste que, comme dans de 
nombreuses zones de la ville, le 
quartier de la Gurzelen va com-
plètement changer de visage ces 
prochaines années. Ce type de 
projet aura-t-il encore sa place à 
long terme? Cédric Némitz ne 
se fait pas trop de soucis: «C’est 
une spécificité biennoise d’avoir 
autant de lieux à reconstruire près 
du centre. Si vous regardez la carte 
de la ville, il y a encore beaucoup 
d’endroits de ce genre. Nous avons 
donc de belles années devant 
nous.»  

www.terrain-gurzelen.org

Une équipe de fous? Voici les visages qui se cachent derrière la nouvelle association Terrain Gurzelen. Elle va 
redonner des couleurs et de la vie à l’ancien stade durant les trois prochaines années.  TANJA LANDER

●«Tout cela 
devait être 
détruit. Mais à 
Bienne, il y a 
toujours des 
surprises.» 
CÉDRIC NÉMITZ 
CONSEILLER MUNICIPAL
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